
MERCREDI 
Évangile de Jésus Christ selon saint Luc (12, 39-48) 

En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples : « Vous le savez bien : si le maître de maison 

avait su à quelle heure le voleur viendrait, il n’aurait pas laissé percer le mur de sa 

maison. Vous aussi, tenez-vous prêts : c’est à l’heure où vous n’y penserez pas que le Fils 

de l’homme viendra. » Pierre dit alors : « Seigneur, est-ce pour nous que tu dis cette 

parabole, ou bien pour tous ? » Le Seigneur répondit : « Que dire de l’intendant fidèle et 

sensé à qui le maître confiera la charge de son personnel pour distribuer, en temps 

voulu, la ration de nourriture ? Heureux ce serviteur que son maître, en arrivant, 

trouvera en train d’agir ainsi ! Vraiment, je vous le déclare : il l’établira sur tous ses 

biens. Mais si le serviteur se dit en lui-même : “Mon maître tarde à venir”, et s’il se met 

à frapper les serviteurs et les servantes, à manger, à boire et à s’enivrer, alors quand le 

maître viendra, le jour où son serviteur ne s’y attend pas et à l’heure qu’il ne connaît 

pas, il l’écartera et lui fera partager le sort des infidèles. Le serviteur qui, connaissant la 

volonté de son maître, n’a rien préparé et n’a pas accompli cette volonté, recevra un 

grand nombre de coups. Mais celui qui ne la connaissait pas, et qui a mérité des coups 

pour sa conduite, n’en recevra qu’un petit nombre. À qui l’on a beaucoup donné, on 

demandera beaucoup ; à qui l’on a beaucoup confié, on réclamera davantage. » 

- Acclamons la Parole de Dieu 

Commentaire 

Qui est ce serviteur dont parle Jésus ? C’est le fidèle, celui qui croit que Jésus 

est Seigneur et sauveur, celui qui a reçu la parole de Dieu.  

Recevoir l’évangile, et donc accepter le salut de Dieu, nous rend responsables 

de ce que nous faisons de la parole de Dieu, et des dons de Dieu dans notre vie. 

Le Seigneur nous a remis le trésor de sa parole, de son amour. Veiller sur ce 

trésor de Dieu c’est mettre en pratique tout ce qu’il contient, c’est vivre en réel 

cœur à cœur avec Dieu. C’est lui donner la première place en refusant de 

sacrifier aux idoles du monde, représentées dans ce texte, par le mauvais 

exemple du serviteur. 

Jésus nous invite à la vigilance pour être capable de le reconnaître lorsqu’il 

viendra et se présentera devant nous. Cette vigilance, dans l’attente du maître, 

se joue dans notre fidélité responsable par rapport à la mission par lui confiée. 

En attendant le retour du Maitre, Jésus nous demande de développer les dons 

reçus sans jamais oublier que c’est pour le service de celles et ceux que le 

Maître nous  a confiés.  

Tous et toutes, quelle que soit notre vocation, nous nous sommes vus confier 

des dons à faire fructifier dans une mission de service de la charité. Chacun de 



nous devra rendre compte de la manière dont il s’est acquitté de sa 

responsabilité. Car, « à qui l'on a beaucoup donné, on demandera beaucoup ; à 

qui l'on a beaucoup confié, on réclamera davantage ». Il est important de 

remarquer ici que Jésus ne dit pas qu'il demandera davantage pour ce qu'il a 

donné, mais pour ce qu'il a confié comme un dépôt. Et il est encore plus 

essentiel de noter que c’est le bonheur qui est promis à celui qui se sera montré 

responsable de ce qui lui a été confié. 

Est-ce que je suis prêt à faire ce qu’il faut pour recevoir la grâce d’être un 

serviteur fidèle ? Demandons cette grâce et abandonnons tout ce qui nous 

empêche d’exercer la liberté d’un enfant de Dieu. Amen. 

 


